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Chère lectrice, cher lecteur,

Comme moi, cela vous préoccupe 
certainement beaucoup : en Suisse, les récits 
d’abus qui ont été rendus publics depuis la 
mi-septembre secouent désormais l’Église 
jusque dans ses fondements. Confrontés à 
de telles informations, bien des fidèles ne 
supportent plus cette situation et tournent le 
dos à l’Église ou se retirent tout simplement 
de toute vie de foi.

Nous ne devons toutefois pas nous laisser 
décourager par ces événements scandaleux 
et les souffrances atroces qui en résultent. 
Sans nous lasser, il nous faut être ensemble 
les témoins de Jésus Christ en ce monde, ici 
et maintenant, jusqu’au bout de la Terre. 
L’Église fondée sur Jésus fait beaucoup de 
bien en ce monde et à ce monde : il vaut 
la peine d’en être partie prenante et de 
s’y engager ensemble pour le salut des 
personnes en s’appuyant sur l’Évangile.

Dans cette édition d’Églises solidaires, 
nous vous présentons diverses «bonnes 
pratiques»: des manières d’agir propres à 
certaines personnes et des projets de Missio 
Suisse qui font souffler l’Esprit de Jésus 
Christ et de son Église qui s’aventure dans 
les périphéries pour se mettre au service 
des gens dans le respect de leur dignité. 
Vous aussi pouvez vous impliquer dans ces 
bonnes pratiques et faire beaucoup de bien 
avec nous, que ce soit par la prière ou en 
soutenant nos projets destinés à aider les 
Églises locales les plus pauvres à s’aider elles-
mêmes.

En vous souhaitant un voyage plein de 
découvertes jusqu’aux périphéries de la 
Terre, je vous adresse mes salutations les plus 
chaleureuses !

Dr. Erwin Tanner-Tiziani 
Directeur

Eglises
Solidaires
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« Nous cheminons dans la foi, non dans la  
claire vision. » (2 Cor 5, 7)
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Le Fonds de solidarité de Missio pour l’Église 
universelle verse une contribution annuelle 
modeste à quelque 1’100 diocèses qui en ont 
grand besoin afin de couvrir une partie des coûts 
de leurs activités pastorales. Pour bon nombre 
de ces Églises locales, cette contribution est le 
seul revenu sur lequel elles peuvent vraiment 
compter. Les montants versés permettent 
notamment d’organiser des programmes 
de formation et des formations continues 
et conférences dans le domaine pastoral et 
catéchétique, d’éditer des publications et de 
réaliser des projets médiatiques, d’acquérir 
des équipements techniques et de financer la 
construction et l’entretien de bâtiments liés à 
l’Église. Dans tous les cas, l’Église locale assume 
la responsabilité de ces projets. 

Les contributions versées par le fonds atteignent 
généralement entre 20’000 et 40’000 francs. En 2022, 
Missio Suisse a soutenu sans grande bureaucratie 
des projets liés à l’Église universelle dans les pays 
suivants : Burundi, Indonésie, Madagascar, Rwanda 
et Soudan du Sud. Missio aide ces communautés à 
devenir autonomes.

« Une approche respectueuse de la nature et de 
l’environnement »
Miguel Dionisio fait partie de l’équipe de la Fundación Caminos de Identidad (FUCAI), une 
organisation non gouvernementale spécialisée dans la coopération avec les populations 
amazoniennes qui vivent aux confins du Pérou, de la Colombie et du Brésil. Le travail de cette 
fondation vise à permettre aux personnes concernées de profiter du potentiel de leur région sans 
épuiser les ressources naturelles. Miguel nous parle de son travail de « multiplicateur » dans le 
village ticuna de Nazareth en Colombie. C’est sur la région amazonienne que se concentre la 
campagne 2024 des Chanteurs à l’étoile.

« Le changement climatique menace l’avenir des enfants et des jeunes », avertit Miguel Dionisio, 
en citant les dangers auxquels la région amazonienne est exposée. « Le niveau d’eau de l’Amazone 
ne cesse de baisser, les humains polluent les rivières. Le déboisement et les défrichements réduisent 
le nombre d’arbres et d’animaux », explique-t-il. Ce ne sont là que quelques-unes des nombreuses 
difficultés auxquelles les peuples indigènes de l’Amazonie font face. « De nombreux enfants ne 
sont pas (encore) conscients de ces menaces, mais la plupart des personnes ont déjà commencé 
depuis longtemps à se confronter à ces réalités. La nature nous donne tout ce dont nous avons 
besoin pour vivre bien et en bonne santé. C’est pour cela qu’il est si important de la protéger et de 
la conserver. »

Le Fonds de solidarité de Missio pour l’Église universelle 

© Projet partenaire
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Aulas Vivas 

Afin de protéger les enfants et de les sensibiliser 
à la nature et à l’importance de préserver 
celle-ci, la fondation FUCAI organise des 
Aulas Vivas – des salles de classe vivantes. 
« Dans l’Aula Viva, les enfants apprennent à 
vivre dans la nature et à bien la traiter. Cela 
peut prendre la forme de danses, de sport ou 
d’éducation à l’environnement. De manière 
ludique, les enfants découvrent leur culture, 
leur entourage et leur environnement », 
explique Miguel. « Les enfants proviennent 
de toute la région : de Santa Sofía, d’Arara ou 
de Nazareth du côté colombien, mais aussi 
de villages brésiliens ou péruviens. La langue 
et la culture des Ticuna, que nous partageons 
tous, joue un rôle important dans ce contexte. 
Nous aimons tous la terre sur laquelle nous 
vivons et notre tâche consiste à protéger 
et à conserver la région amazonienne », 
s’enthousiasme l’animateur ticuna, qui mène 
certes une vie très traditionnelle avec sa 
femme et ses enfants, mais peut aussi être vu 
régulièrement sur grand écran, par exemple 
comme acteur dans la série «Frontera Verde» 
de Netflix.

Des arbres pour lutter contre le changement 
climatique 

La FUCAI plante aussi des arbres avec les enfants et les jeunes, pour leur permettre 
d’établir un lien avec les valeurs traditionnelles des Ticuna et leur transmettre le 
respect de la nature. « Nous savons tous combien les arbres sont importants pour 
l’écosystème, notamment si l’on veut lutter contre le changement climatique. 
Chaque arbre est un poumon. Un arbre peut emmagasiner plusieurs tonnes de 
polluants et produire de l’oxygène. Chaque arbre que nous plantons nous offre 
de la vie. »

La campagne 2024 des Chanteurs à l’étoile soutient la FUCAI (« Fundación 
Caminos de Identidad », Fondation Chemins d’Identité) en Amazonie. Cette 
organisation non gouvernementale coopère avec les populations amazoniennes 
pour renforcer leurs droits et protéger la nature. Aux confins du Pérou, de la 
Colombie et du Brésil, les « Aulas Vivas » (classes d’école vivantes) accueillent 
des personnes indigènes de diverses générations pour des échanges de 
connaissances et d’expériences. 

Nous remercions l’œuvre missionnaire pour l’enfance « Die Sternsinger » à Aix-la-Chapelle (Allemagne), qui 
nous a mis ce texte à disposition. © Florian Kopp

© Florian Kopp
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Gymnase Saint Kizito Zaza à Kibungo

Quelque 400 jeunes hommes de tout le pays 
fréquentent actuellement le gymnase du Petit 
séminaire Saint Kizito Zaza. Nombre d’entre 
eux souhaiteraient opter plus tard pour une 
profession religieuse. Grâce au soutien de 
Missio, de nombreuses familles peuvent offrir 
cette formation à leur enfant, ce qui ne leur 
serait pas possible autrement. 

Fr. 12’776.– pour les frais de formation 
au gymnase

Indonésie-Diocèse 
de Surabaya 
Programme d’intégration pour 
enfants de familles pauvres

À Kediri, les Filles de la Charité de Saint 
Vincent de Paul gèrent deux écoles 
que Missio a soutenues financièrement 
en 2022. Leurs élèves proviennent de 
familles pauvres et défavorisées. Les 

sœurs fournissent aux enfants des uniformes scolaires et des livres, elles prennent à leur 
charge les frais de scolarité. Elles veillent aussi à ce que ces enfants souvent sous-alimentés 
puissent se développer sainement : les sœurs mettent ainsi sur pied des programmes 
alimentaires. Les succès obtenus sont déjà visibles : les élèves sont beaucoup moins 
malades et suivent les cours avec intérêt. Un contrôle de santé est effectué chaque année 
et des visites ont aussi lieu chez les parents afin d’identifier les éventuels problèmes et de 
proposer des solutions. Les écoles disposent d’une stratégie de protection de l’enfance, 
qui sensibilise tous les employés de l’école ainsi que les parents à l’importance d’une 
éducation sans violence. 

Santa Maria Junior High School, Kediri 
Contribution permettant de soutenir 60 enfants : Fr. 4’732.–

Santa Maria Elementary School, Kediri 
Contribution permettant de soutenir 100 enfants : Fr. 5’678.–

Agrandissement des dortoirs 

L’internat manquait de place. Trop petits 
pour les nombreux élèves, les dortoirs 
étaient systématiquement suroccupés. Grâce 
à la contribution de Missio, 150 élèves 
supplémentaires peuvent dormir sur place et 
de nouvelles installations sanitaires ont été 
réalisées.

Fr. 28’392.– pour l’agrandissement des 
dortoirs des élèves du gymnase 

Rwanda – Diocèse de Kibungo 

© Projet partenaire
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Monseigneur  
Antonio Crameri, un lien 
avec l’Église universelle
La visite de Monseigneur Antonio Crameri – un Suisse qui 
dirige le vicariat apostolique d’Esmeraldas en Équateur 
– nous a donné l’occasion de réfléchir à la mission de 
l’Église. Lors des différentes rencontres qu’il a faites 
au Tessin, en Suisse romande et en Suisse alémanique, 
l’évêque a su toucher les cœurs par sa nature joyeuse et 
ouverte : en racontant des histoires marquantes de la vie 
en Équateur, il a rendu son travail palpable et tangible.  
« L’illégalité est la normalité », résume ainsi Monseigneur 
Crameri pour décrire la vie quotidienne des gens à 
Esmeraldas. Cela induit une violence omniprésente, de 
la corruption et une pauvreté endémique. Convaincu 
que sa vie n’appartient pas à lui-même mais à Dieu, 
il fait face tous les jours à ces difficultés. Les diverses 
rencontres ont mis en évidence chez lui cette foi 
inébranlable. Pour lui, la mission consiste à ne pas avoir 
peur d’aller vers les gens dans les périphéries, de leur 
consacrer du temps et de prendre part à leur vie. Soutenir 
ces hommes et ces femmes en partant de la foi ancrée en 
Jésus Christ constitue une préoccupation centrale. L’aide 
matérielle est également importante, puisqu’il manque 
souvent beaucoup à ces gens pour vivre dignement. 
Pour Monseigneur Crameri, évangélisation et amour du 
prochain sont ainsi indissociables.

Madagascar – Diocèse de 
Toamasina
Formation et rémunération de catéchistes

Dans les jeunes diocèses du sud de Madagascar, les 
catéchistes assument des tâches pastorales importantes, 
notamment là où souvent les prêtres ne se rendent pas. Les 
catéchistes peuvent ainsi être comparés à nos responsables 
de paroisses. Dans le diocèse de Toamasina, l’an passé, 
Missio a contribué aux frais de formation des catéchistes, 
notamment de ceux et celles provenant de régions reculées 
pour un montant de Fr. 6’625, ainsi qu’aux salaires de 50 
catéchistes à plein temps, tout en permettant l’achat de 
matériel pédagogique pour leur formation à hauteur de  
Fr. 1’893.

Soutien accordé par Missio : Fr. 12’303.– Les catéchistes assument des tâches pastorales 
importantes. Grâce au soutien de Missio, de nombreux 
nouveaux catéchistes ont pu être formés ou perfectionnés 
dans le diocèse de Toamasina à Madagascar. 

© Missio

© Bernard Maillard, Missio Schweiz
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Une prière libanaise

Seigneur, je te remercie de ta bonté.
Merci de m’entourer de ta providence et de ta paix
dans les moments les plus difficiles,
lorsque rien ne semble aller dans le bon sens.

Merci de l’amour inébranlable que tu nous offres
lorsque le monde qui nous entoure se met à vaciller.
Auprès de toi, je me sens en sécurité
comme sous l’épaisse ramure d’un cèdre.
Je sais que tu prends soin de moi,
que tu me tiens la main.
Je te fais confiance : 
tu transformes en beauté
les cendres de mon passé,
et mon deuil en allégresse.
Garde mon cœur et consolide ma paix intérieure.
Par ta protection, mes angoisses n’ont plus prise
sur ma personne.

Seigneur, oriente mon regard
vers l’espérance que nous trouvons en toi,
vers la conviction que tu es notre avenir.
Amen.  

Marianne Awaraji, Liban 

Tiré de : Liturgie des femmes de Missio pour le Dimanche  
de la Mission universelle 2023

Comment soutenir Missio? 
En plus de votre soutien financier, vous pouvez signaler sur 
les réseaux sociaux votre attachement à Missio Suisse, la 
branche helvétique des Œuvres Pontificales Missionnaires. 
Pour cela, il suffit de :

• partager nos publications sur les réseaux sociaux ;

• aimer et commenter les comptes de Missio sur Facebook 
et Instagram ;

• parler de Missio et de ses activités à vos connaissances.

Vous pouvez ainsi faire connaître simplement notre vision et 
nos valeurs, et nous aider à les diffuser. Par ces petits gestes, 
vous nous aidez à accroître la visibilité de notre engagement 
sur les réseaux sociaux, un enjeu crucial à notre époque 
fortement numérisée. L’impact de ces gestes plutôt anodins 
est plus important qu’on pourrait le penser.

Nous vous remercions chaleureusement de votre confiance, 
quelle que soit la manière dont vous nous soutenez – par 
un don, par une mention sur les réseaux sociaux ou par la 
prière. Nous vous sommes reconnaissants de soutenir notre 
travail en faveur de l’Église universelle.
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Faire un don avec le smartphone: 
Scannez le code QR par ex. avec votre 
application photo et choisissez le mode 
de paiement souhaité.

Vous pouvez exposer ou diffuser Églises 
solidaires dans votre paroisse.
Pour commander des exemplaires supplémentaires gratuits : 
www.missio.ch/eglises-solidaires


